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j’ai en images imprimées son corps allongé sur la rétine
et l’image effaça toutes les précédentes 	          les heures lumières gestes mots visages
avant ton corps horizonné le film a disparu					   

frêle corps corps mou corps sommeil corps sourire corps douceur

corps en bas premier lit corps en haut médical 	 et vers quoi ta main toujours tendue 
j’aurais voulu		           	                          pour elle     			         une autre vie 

ça frappe / la tête / comprend pas 		  pas changer / pas l’moment 
PAS	 le cours des choses     	               				                            FORGET 
cerveau sanguinaire dedans ça ex/plo/se et 		  elle ne sait pas nager 
									                                    ABOUT 
crâne rasé rupturé 			   corps phalène 				             			 
									                     IT

renversé planches du lit 				     	          c’est midi	    
il 		   
frappe					          plus près 	             t’es plus la même 
toujours sans soleil 				      ta douleur solitude 
lâche	 ton corps tombe ton corps casse ton corps penche ton corps coule ton corps stase 



corps // 85

			   mais la lune a tout vu				    je te crois
qui t’a donné cette fin 										        
          
                                                                                                                                                        		
											           CUT
dans la bouche pas trouvé
						      il me faut leur adresse 
jamais plus le mot 
il                                s’est tapi bien loin dedans entrailles engorger défaire le nœud beaucoup   
			   [d’espace laisser 
pour 
ne pas DIRE 					   
         			   sous la terre déjà 
						      les fleurs 
un peu les aider	  
bouche fermée mort dedans			   ravaude tout on s’échappe 

pour elle 									         une autre nuit 		
	          						    




